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Quand Luce voyage  

aux Etats-Unis

COMMERCECOMMERCE
Les repreneurs à l’assaut  

des locaux vacants

LUXELUXE
Parfumez-vous 

Mantes-la-Jolie !

Propreté, cadre de vie

La Ville reprend
la main en 2024 !



Suivez-nous 
Facebook
@Ville de Mantes-la-Jolie
(page officielle)
Twitter
@ManteslaJolie_
Linkedin
Ville de Mantes-la-Jolie
Instagram
@mantes_la_jolie
pour taguer #majoliemantes

325     C’est le nombre de fois que vous avez cliqué sur le 
petit cœur situé sous l’image dans votre fil Instagram, pour 
signifier à quel point vous trouvez cette image magnifique. 
En réalité, elle était intégrée dans un réel, mais peu importe. 
La beauté saisissante de la collégiale située tout au bout 
de la passerelle sous ce soleil couchant renvoyant une 
lumière dorée est en effet incomparable.
Retrouvez-nous sur @mantes_la_jolie et faites-nous
découvrir vos coups de cœur ! Partagez vos photos
de la Ville avec notre hashtag #majoliemantes

Y

DUO DAY : FAVORISONS L’INCLUSION !
Dans le cadre de la Semaine Européenne de l’emploi des personnes en situation 
de handicap, la Ville poursuit et renforce son engagement en faveur de l’inclusion 
en participant, pour la 4e année consécutive, au Duo Day, le 23 novembre prochain. 

Prenez un rendez-vous en 
ligne pour votre demande 
de carte d’identité ou 
passeport et bénéficiez 
d’un accueil personnalisé. 

Retrouvez à l’aide de 
mots clefs les contacts 
de toutes les associations 
culturelles, sportives, 
caritatives… qui font la 
richesse de la vie locale 
mantaise.

Découvrez en ligne toutes 
les offres d’emploi et de 
stages proposées par la 
Ville de Mantes-la-Jolie et 
postulez directement en 
envoyant CV et lettre de 
motivation.

À découvrir sur z  manteslajolie.fr

Vu sur
@ManteslaJolie_

1er octobre
DING-FRING RUE DU 
VIEUX-PILORI

Suite à l’incendie survenu au 
56, rue Porte aux Saints, la 
boutique/association soli-
daire Ding Fring – Le Relais 
s’installe pour 3 mois dans 
un local Ville. Une convention 
a été signée avec l’asso-
ciation au 46, rue du Vieux 
Pilori (Ex-Micky boutique) 
avant qu’elle ne s’installe de 
manière permanente dans 
un autre local plus grand du 
centre-ville. La boutique a 
rouvert le dernier week-end 
de septembre.

9 octobre
DÉMÉNAGEMENT CAF
Après l’incendie dramatique 
qui a totalement ravagé la 
mairie de quartier du Val 
Fourré, la Ville est en passe 
de trouver une solution 
pérenne pour reloger ses 
agents et proposer un lieu 

d’accueil digne de ce nom 
pour accueillir les adminis-
trés du quartier. En effet, les 
anciens locaux de la Caisse 
d’Allocations Familiales, 
située 1, rue La Fontaine 
sont parfaitement calibrés et 
organisés pour accueillir l’en-
semble des agents de la mai-
rie de quartier, aujourd’hui 
dispatchés entre la mairie 
et le CVS de Gassicourt. Un 
nouveau service de proximité 
pour les habitants !

ANNUAIRE DES 
ASSOCIATIONS

DEMANDES 
ETAT-CIVIL

LA VILLE
RECRUTE

« Je pense qu’à chaque fois qu’on présente une ville on 
devrait donner le taux d’imposition des impôts locaux 
votés par le maire » : ce commentaire posté sous une 
très belle photo de notre ville induit que les taux des 
taxes locales ont été augmentés. Ce qui est FAUX. Les taux 
d’impôts sont les mêmes à Mantes-la-Jolie depuis des années, 
et le Maire, Raphaël Cognet s’est engagé à ce que les impôts 
n’augmentent pas durant le mandat.

Vrai / Faux sur les réseaux
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ous êtes nombreux à me le signaler et ce, depuis plusieurs mois : vous trouvez 
que Mantes-la-Jolie est sale. C’est un constat que je partage et comme vous, 
je ne supporte pas que notre cadre de vie décline de la sorte. Alors, après en 
avoir longuement parlé avec l’ensemble de l’équipe municipale et les services 

de la Ville, nous avons décidé que Mantes-la-Jolie reprendrait la compétence propreté 
à la communauté urbaine à compter du 1er janvier prochain. Ainsi, nous allons redeve-
nir maîtres de l’entretien de nos rues et de nos espaces verts, et ce, sans toucher à un 
centime de votre portefeuille. Avec cette décision forte et assumée, soyez certains que 
rien ne sera plus jamais laissé à l’abandon comme cela a pu trop souvent être le cas.

Un second sujet vous préoccupe : la sécurité. Plusieurs faits survenus ces derniers 
mois renforcent ce sentiment d’insécurité. Pour pallier à cela, le commissaire de police, 
avec qui nous entretenons d’exellentes relations confirme que les différents quartiers 
de Mantes-la-Jolie, doivent être surveillés de plus près. Il y aura plus de présence de 
policiers dans les quartiers.

De même, avec la toute nouvelle association des commerçants du Val Fourré, nous 
travaillons à remettre de façon pérenne de la lumière autour et sur la dalle. Personne 
ne doit avoir peur de se balader à Mantes-la-Jolie. Ni en centre-ville, ni à Gassicourt, 
ni au Val Fourré. Nous y veillons.

Propreté et sécurité
un combat que nous gagnerons

Raphaël Cognet
Maire de Mantes-la-Jolie

Raphaël COGNET

@raphaelcognet

raphael.cognet

Je ne supporte 
pas que notre 

cadre de vie 
décline 
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02 | CONNECTÉS
04 | À LA UNE
06 | COMMERCES
07 | SANTÉ
08 | FOCUS
10 | DANS MA VILLE
12 | GRAND ANGLE
14 | DANS MA VILLE
18 | RENCONTRE
19 | ZOOM SUR
20 | AGENDA
22 | HISTOIRE &  
        PATRIMOINE

V

Contacter et rencontrer votre Maire :
Hôtel de Ville . 31, rue Gambetta . B.P. 1600 . 78201 Mantes-la-Jolie CEDEX k maire@manteslajolie.fr m 01 34 78 81 00.

Permanences de M. le Maire : Mardi 10 oct. | Gassicourt | 17h > 19h. Vendredi 20 oct | CVS Aimé-Cesaire | 14h > 16h. Vendredi 10 nov. | Hôtel de Ville | 14h-16h.
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réer un parfum n’est pas chose aisée. 
Mais créer un parfum et l’appeler 
Mantes-la-Jolie, ça, c’est plutôt osé !
Pourtant, Astier de Villatte, vient de 

le faire en lançant officiellement 
le 7 septembre dernier, le 
parfum Mantes-la-Jolie 
dans son magnifique 
show-room situé dans le 
2e arrondissement de Paris. 
Après la bougie, sortie en 2008, 
notre ville a donc désormais 
son parfum. ‘‘ François Caron, 
le ‘‘ nez ‘‘ d’Aqua di Gio d’Armani, 
d’Eau d’Orange verte d’Hermès 
ou encore de Ça sent beau de 
Kenzo, avaient créé les senteurs 
de la bougie Mantes-la-Jolie. Pour le parfum, 
il a été fait appel à l’équipe de parfumeurs 
japonais Takasago. ‘‘ L’équipe des créatifs de la 
marque s’intéressent avant tout aux endroits. ‘‘ 
Mantes-la-Jolie a une réputation sulfureuse, 

mais quand on découvre la ville, on voit autre 
chose. C’est cela qui nous a plu. Et puis aussi 
la sonorité du nom. ‘‘  En 2009, de passage à 
Paris, Hilary Clinton participe à des rencontres 

sur le thème des banlieues. ’’ Un 
espace était réservé pour 
montrer comment parler 
des banlieues autrement. Là, 
elle s’arrête, regarde et tombe 
sur la bougie Mantes-la-Jolie. 
Elle a trouvé cela tellement 
chouette qu’elle en a acheté 
une trentaine et les a ramenées 
à la Maison Blanche ! ‘‘ Après 
la ville de Tucson aux USA et 
ses effluves du désert, deux 

nouvelles senteurs destinées à la 
fois aux hommes et aux femmes, font donc 
leur apparition cet automne : Delhi et Mantes-
la-Jolie composée d’une verte et suave odeur 
d’herbes aromatiques.
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Après la bougie,
Astier de Villatte
crée le parfum

En 2008 sortait la bougie de luxe au nom de la Ville. Astier de Villatte 

crée de nouveau l’événement avec le parfum Mantes-la-Jolie.

C

ACTUALITÉ

Découvrir Astier de Villatte
Créé en 1996, Astier de Villatte est 
une marque de luxe qui revêt de 
multiples facettes : un atelier de 
céramiques artisanales à Paris 
qui remet au goût du jour l’art 
de l’estampage, une imprimerie 
typographique en banlieue 
parisienne avec trois premières 
publications, le guide atypique Ma 
Vie à Paris, le livre d’art Drawings 
avec l’artiste Lou Doillon et la 
nouvelle édition de Mitsou de 
Balthus, un atelier de création de 
parfums avec, notamment une 
collection de bougies parfumées 
sur le thème d’un tour du 
monde olfactif. Deux boutiques 
parisiennes où sont présentées 
toutes les créations de la maison, 
y compris les couverts en titane, 
les verres en borosilicate, les 
carnets motif cube imprimés ainsi 
qu’une sélection étourdissante 
d’ornements de Noël des quatre 
coins du monde.

Plus d’info : Parfum Mantes-la-Jolie | 10 ml 45€ | 30 ml 95€ | 100 ml 185€
Astier de Villatte : 173, rue Saint-Honoré, 75001 Paris | 16, rue de Tournon, 75006 Paris | e-shop z astierdevillatte.com



Ça roule pour
les trottinettes
Quoi de mieux que de parler 
de mobilité douce pendant la 
semaine du développement 
durable ? La communauté 
urbaine GPS&O a déployé, avec 
l’opérateur Tier Mobility, toute une 
flotte de trottinettes électriques. 
Toujours en expérimentation, le 
dispositif semble séduire les 3 500 
utilisateurs réguliers recensés à 
Mantes-la-Jolie qui effectuent en 
moyenne 15 000 trajets durant la 
période scolaire et d’activité, pour 
un total de 41 000 kilomètres par 
mois parcourus.

Don du Sang
La prochaine collecte de sang, 
organisée par l’Établissement 
Français du Sang, relayée sur place 
par l’Amicale des Donneurs de sang 
de Mantes en Yvelines se déroulera 
le vendredi 24 novembre de 14 h 
à 19 h à l’Agora. N’oubliez pas de 
prendre rendez-vous sur le site
z dondesang.efs.sante.fr

Erratum
Plusieurs erreurs se sont glissées 
dans notre numéro du mois de 
septembre 2023 dans 
l’encart évoquant l’ouverture du 
cabinet dentaire du Dr Nathan 
Elfassi à Mantes-la-Jolie.
Contrairement à ce que nous avons 
écrit, le cabinet dont l’ouverture 
est annoncée pour le mois de 
décembre prochain, n’est pas 
spécialisé en orthodontie, mais aura 
une pratique limitée à l’orthodontie 
(pose de bagues, gouttières et 
appareils amovibles chez les 
adolescents et adultes) ainsi que si 
besoin, aux soins sur les dents de 
lait et définitives des enfants.

SOLIDARITÉ

MOT DE LA RÉDACTION
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Éole Factory Festival
place au OFF
Après le IN, place au OFF. Le 
festival Eole Factory a ravi les 
spectateurs de Mantes-la-Jolie 
et d’ailleurs du 7 au 10 septembre 
dernier, grâce à ses musiciens 
de qualité. À présent, le Mantois 
fait les beaux jours du OFF avec 
des événements proposés dans 
17 communes, jusqu’au 15 
octobre. Ils mêlent les pros et les 
amateurs et font la part belle aux 
instruments à vent. Cherchez bien, 
il se passe forcément quelque 
chose près de chez vous !
Retrouvez le programme complet 
z gpseo.fr

Des brioches pour 
les personnes 
handicapées
Véritable symbole de solidarité, 
l’Opération brioches se déroule 
cette année du vendredi 13 au 
dimanche 15 octobre. Chaque 
année, l’association Délos Apei 
78 participe activement à cette 
initiative, action organisée par 
l’Unapei (Union nationale des 
associations de parents, de 
personnes handicapées mentales 
et leurs amis) et le Lions Clubs. 
Des brioches emballées sous 
deux formats seront proposées : 
sachet de 3 brioches individuelles, 
et brioche familiale. Alors 
n’hésitez pas ! Non seulement 
vous vous régalerez, mais vous 
participerez surtout à une très 
bonne action, puisque l’ensemble 
des recettes permet d’améliorer 
les équipements des structures, 
finance des activités de loisirs, 
sportives, culturelles et des 
séjours adaptés aux personnes 
accueillies.

ÉVÉNEMENT MOBILITÉ

SOLIDARITÉ

 

Investissez
dans Yami !

Le mois dernier, nous vous parlions 
de Yami, cette application imaginée 
par Adrien Marty, capable de vous 

aider à réaliser des gestes efficaces 
au quotidien, notamment pour réduire 

votre empreinte carbone. Alors que 
le développement est en cours et que 

l’application devrait être disponible 
avant la fin de l’année sur Apple Store 

et Google Play, Adrien Marty lance 
une nouvelle phase capitale de son 

projet : le financement participatif, via 
le site WeDoGood. Cette plateforme 
de crowdfunding permet à chaque 

investisseur de récupérer sa mise dans 
le temps, avec à la clé, des intérêts. La 
première phase, qui dure environ trois 
semaines est ouverte seulement aux 

proches. La phase « grand public » sera 
elle accessible dès la toute fin du mois 

d’octobre. 
Adrien Marty, un Mantais de 27 ans est 
incubé chez PI Cube. Après plusieurs 
expériences, il a décidé de se lancer 
dans la création d’une application 

mobile capable de mesurer l’impact de 
l’homme sur l’environnement et d’agir, 
à son échelle et de manière simple, sur 
l’urgence climatique. Il est désormais 
aux portes de la réussite. Il n’attend 

qu’un coup de pouce de votre part pour 
les pousser !

Dans cette rubrique,
le Magazine de Mantes-la-Jolie
vous fait découvrir des astuces
du quotidien pour prendre soin

de la planète.

NOUVEAU
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COMMERCE

Les repreneurs
à l’assaut des locaux vacants

« Le Coq doit rester le Coq »

onne nouvelle pour les Mantais. Le Coq Hardi, institu-
tion emblématique, située 25 place du Marché au Blé a 
trouvé son repreneur en la personne de Michaël Urbain 
: ‘‘ Je veux continuer dans la lignée du restaurant de 

Dany et Loulou à l’exception près que j’ajouterai un vrai bar à 
vin ‘‘. En reprenant le Coq Hardi, Michaël n’en est pas à son coup 
d’essai : ‘‘ J’ai ouvert mon premier restaurant à Louveciennes 
il y a 6 ans puis je suis devenu propriétaire d’une auberge à 
Goussonville. C’est l’affection que j’ai pour Dany et Loulou et la 
localisation de l’établissement qui m’ont poussé à investir dans 
le Coq Hardi. ‘‘ Un projet aux airs de retour aux sources pour le 
futur gérant : ‘‘ Ma mère est originaire de Mantes, quand elle a 
su que je reprenais un restaurant ici, elle a été très heureuse. ‘‘

Pas de panique pour les habitués, l’âme du restaurant restera 
intacte : ‘‘ J’ai beau avoir 25 ans d’écart avec Dany et Loulou, on 
a la même vision des choses et la même mentalité ’’ explique 
Michaël. ‘‘ Je veux être dans la continuité de ce qu’ils ont fait 
tout en ajoutant une note de modernité avec la décoration, les 
éclairages… Je ne veux pas dérouter la clientèle habituelle. Le 
Coq doit rester le Coq et perdurer comme ça ‘‘.

Côté assiette, la carte restera la même mais de nouveaux plats 
feront leur apparition : ‘‘ On veut élargir notre offre pour satis-
faire tout le monde : buddha bowl, poissons, tapas en tout genre 
s’ajouteront aux traditionnelles entrecôtes, bavettes… et une 
large carte de vins pour séduire les amateurs ‘‘, raconte Michaël. 
Côté pratique, le restaurant ouvrira désormais trois soirs par se-
maine : ‘‘ Vu la demande, il nous a semblé primordial d’ouvrir les 
jeudis, vendredis et samedis soir ‘‘. 

vis aux férus de la culture culinaire américaine, Donkys, 
boutique de cookies et donuts maison pose ses valises 
à Mantes. À l’origine du projet, Nour-Eddine et Mourad, 
deux passionnés de pâtisserie. Amis de longue date, ce 

projet était une évidence pour les deux associés, ‘‘ On se connaît 
depuis de nombreuses années, à chaque fois qu’on se voyait, on 
parlait pâtisserie, nous raconte Morad, le chef pâtissier. Il y a trois 
ans pendant le covid, j’ai passé le pas et j’ai obtenu mon CAP en 
candidat libre. Puis, j’ai ouvert ma propre entreprise de pâtisserie 
à domicile avec ma femme. Layer cakes, pièces montées, box 
goûter… Au vu de la demande on s’est dit qu’il fallait proposer un 
magasin comme Donkys ‘‘.

‘‘ On est partis à New-York, à Londres ‘‘. Monter le projet n’a pas 
été une mince affaire, ‘‘ Depuis 1 an et demi, on a réalisé une 
grande étude de marché, on a travaillé sur notre concept. On est 
partis à New-York, à Londres et c’est comme cela que l’idée a 
germé ’’, confie Nour-Eddine. 

Pour les deux associés, Mantes était la meilleure option, ‘‘ Je ne 
viens pas de Mantes mais j’y ai fait mes études, mes activités 
sportives et j’ai déjà eu un commerce ici donc je suis mantais dans 
mon cœur ‘‘, nous explique Nour-Eddine. ‘‘ Avec ma femme, on est 
connus dans Mantes-la-Ville pour nos pièces montées et nos layer 
cakes donc s’installer à côté c’était parfait ‘‘, ajoute Mourad.

Quel futur ? Les deux gérants espèrent développer une franchise 
dans l’avenir mais pour l’instant, l’heure est au partage d’après 
Mourad, ‘‘ J’aimerais recruter des apprentis pour les former et leur 
transmettre ma passion ‘‘.

Des locaux commerciaux laissés vacants ou en passe de le devenir ont 

trouvé des repreneurs. Zoom sur ceux qui vont prochainement venir 

enrichir le commerce du centre-ville.

La renaissance
du Coq HardiDonkys, l’Amérique en dessert

B

« Je suis mantais dans mon cœur »

A
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n restaurant qui vous fait découvrir les vraies saveurs 
de l’Inde, entre tradition et innovation, c’est le pari 
d’Ikram Shihab, gérant du restaurant Le Zauq, situé 
14 rue Henri-Rivière à Mantes. Le concept ?  ‘‘ Je veux 

que les clients dégustent les plats tels qu’on les prépare chez 
nous, des plats auxquels leurs palais ne sont pas habitués, ac-
compagnés de vins et de bières importés d’Inde. Le tout dans 
un cadre typique avec une décoration tout droit venue de là-
bas pour vivre une immersion culturelle à 200% ‘‘. 

Mantes, spot dynamique idéal 
Pour ce passionné de cuisine, déjà propriétaire depuis huit ans 
d’un restaurant au concept similaire à Gisors (27), s’installer à 
Mantes a presque été une évidence : ‘‘ J’étais de passage dans 
la ville et j’ai été séduit par son dynamisme et son rythme de 
vie. Quand j’ai vu ce restaurant, pourtant si bien situé, fermé, je 
me suis dit qu’il fallait saisir l’opportunité. ‘‘

Une enseigne au diapason de son époque
Rodé au monde de la restauration, Ikram Sihab a tout anticipé 
pour assurer aux clients une expérience sur mesure : ‘‘ Depuis 
la Covid, les gens préfèrent commander pour manger chez eux, 
les pieds sur la table, devant la télé. Donc on va mettre en place 
un système de vente à emporter et de livraison pour que cha-
cun trouve son bonheur. De même, pour les travailleurs, il sera 
possible de commander en avance leur plat via notre site, afin 
de gagner un temps précieux sur la pause du midi. ‘‘

Le Zaug vous accueillera prochainement 6 jours sur 7, aux ho-
raires classiques 12h/ 14h30- 18h30/ 22h30.

n traiteur artisanal, haut de gamme, avec des produits 
frais et servis à l’assiette dans des contenants mi-
cro-ondables le tout pour des prix abordables, c’est le 
projet de José Morgado. Propriétaire du traiteur Beurre 

Noisette, qui s’installe place du marché au Blé, à la place de l’an-
cien magasin Iconik, il vous accueillera début 2024.

L’occasion de découvrir l’univers de José Morgado, chef et gérant 
du traiteur : ‘‘ Je suis dans le monde de la cuisine depuis 25 ans, 
j’ai commencé avec une formation de charcutier-traiteur puis j’ai 
fait mes armes dans les hôtels de luxe où j’ai appris gestion, ri-
gueur, discipline,  perfectionnement. C’est ce que je veux retrouver 
dans mes plats. ‘‘ Passionné par son métier, José croit en ses 
ambitions : ‘‘ C’est un projet qui me tient à cœur. J’ai déjà ouvert 
une enseigne au concept similaire à Breval il y a vingt mois. J’es-
père continuer à développer l’activité avec ma femme. ‘‘

Le concept est simple : le client compose son panier à partir 
d’un choix d’entrées, plats, desserts, pâtisseries. ‘‘ On ne travaille 
qu’avec des produits frais et on anticipe pour ne jamais avoir de 
restes ‘‘, explique le chef, avant d’ajouter ‘‘ on change la carte 
toutes les semaines pour permettre à nos clients de revenir régu-
lièrement ‘‘. En charge de la carte, José en profite pour travailler sa 
créativité : ‘‘ je fais les courses 3 à 4 fois par semaine, et j’imagine 
les repas à ce moment-là, en fonction des produits et des sai-
sons. Je peux aussi bien servir des lasagnes qu’un œuf mimosa, 
le tout c’est qu’il y en ait pour tous les goûts ‘‘. Beurre Noisette 
vous accueillera début 2024 du mercredi au dimanche.

Le Zauq : voyage indien 
en terre mantaise

Beurre Noisette :
un traiteur gastronomique

U
U

« Je peux aussi bien servir des 
lasagnes qu’un œuf mimosa »
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Ouverture de la saison
culturelle de l’Espace Brassens

Un nouveau vent souffle sur la culture mantaise. C’est 
ce qu’est venu annoncer le maire, Raphaël Cognet, le 22 

septembre dernier lors du lancement de la saison culturelle 
à l’Espace Brassens. 

World Cleanup Day
Un Mantois Plus Propre a participé au World Cleanup Day. De nombreux Mantais sont venus 
ramasser dans le fleuve et alentours les déchets délaissés.



Éole Factory Festival
Pour sa nouvelle édition au Parc expo, le festival avait convié 
du beau monde, à commencer par Keziah Jones. Un festival 
enraciné sur les terres mantaises.

Village des associations
Des centaines de visiteurs, des démonstrations, 
des initiations, le Village des associations a tenu 
toutes ses promesses.

Rentrée scolaire
Lundi 4 septembre, le maire, Raphaël Cognet, Nicole Konki, son adjointe, 
et les services de la Ville ont fait le traditionnel tour des écoles de la Ville 
et souhaité une bonne rentrée à tous nos jeunes élèves. Plus de 2 millions 
d’euros ont été investis en 2023 dans les écoles.
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es ATSEM sont des profession-
nelles dédiées à l’accompagne-
ment des enseignants dans les 
écoles maternelles. Assistance 

aux enfants dans les activités quoti-
diennes, telles que l’habillage, l’hygiène, 
et la prise des repas, préparation du 
matériel pédagogique, leurs tâches 
sont variées. Elles assurent égale-
ment la sécurité des enfants dans la 
cour de récréation et lors des dépla-
cements dans l’établissement, sans 
compter le nettoyage des classes 
après le départ des enfants. Proches 
des enfants, elles favorisent l’autonomie 
et le développement des compétences 
sociales des enfants. Elles créent un 
environnement rassurant et bienveillant 
qui encourage les tout-petits à s’épa-
nouir et à apprendre. Les ATSEM sont 
souvent les premiers adultes auxquels 

les enfants s’attachent en dehors de 
leur famille. Elles créent une relation de 
confiance fondamentale pour leur dé-
veloppement affectif. Elles contribuent 
également à réduire les inégalités so-
ciales et à favoriser l’égalité des chances 

dès le plus jeune âge. En apportant un 
soutien personnalisé aux enfants ayant 
des besoins spécifiques, qu’ils soient liés 
à un handicap, à des difficultés d’appren-
tissage ou à des situations familiales 
complexes, les ATSEM veillent à ce que 
chaque enfant ait la possibilité de s’épa-
nouir dans le cadre scolaire. Considérées 

par certains enseignants comme leurs 
bras droits, elles permettent aux ensei-
gnants de se concentrer sur leur mission 
principale d’enseignement, en prenant en 
charge les aspects logistiques et de sur-
veillance. Cette complémentarité entre 

enseignants et ATSEM crée un envi-
ronnement d’apprentissage optimal. 
Leur présence et leur engagement 
contribuent à la qualité de l’enseigne-
ment dans les écoles maternelles, à 
la promotion de l’égalité des chances, 
et à la création d’une communauté 

éducative solide. ‘‘ Elles méritent d’être 
reconnues et valorisées pour leur travail 
indispensable ‘‘, affirment sans hésita-
tion des parents croisés à la sortie des 
écoles.

À Mantes-la-Jolie, comme dans de nombreuses autres villes, les Agents Territoriaux Spécialisés 

des Écoles Maternelles (ATSEM) jouent un rôle crucial dans le bon fonctionnement des écoles 

maternelles. Elles contribuent à créer un environnement favorable à l’apprentissage et au bien-être 

des enfants. Rencontre.

L

ÉDUCATION

Le rôle essentiel
des ATSEM  

« Elles méritent d’être 
reconnues et valorisées 

pour leur travail 
indispensable »
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Hélène ATSEM depuis 14 ans
Hélène entame sa 14e année en tant qu’ATSEM. Et lorsqu’elle 
parle de son métier, ses yeux pétillent. Après avoir passé 7 an-
nées à Mantes-la-Ville, elle exerce son métier à Mantes-la-Jo-
lie en centre-ville, à l’école Les Lavandes, ou encore aux Pri-
mevères. ’’ Les enfants, c’est la joie de vivre. On ne connaît 
jamais de déception avec eux, et ce, même si certains carac-
tères sont difficiles. ’’ Hélène sait très bien où est sa place : ’’ Ce 
sont les maîtresses qui sont en première ligne. Mais elles sa-
vent reconnaître que nous sommes importantes. Souvent d’ail-
leurs, elles nous disent : ’’ Heureusement que vous êtes là… ’’. ’’

Au-delà de l’aide capitale qu’elle apporte à la maîtresse au quo-
tidien, Hélène est un des référents affectifs pour l’enfant. ’’ Nous 
sommes là pour protéger, materner l’enfant. La maîtresse ne peut 
pas tout faire. Nous endormons les tout-petits et ils savent qu’on 
est là pour eux. Les enfants ressentent notre bienveillance et cela 
les rassure ’’, poursuit Hélène. Elle qui voit les jeunes enfants pas-
ser depuis 14 ans, elle admet volontiers que oui, ’’ leur caractère 
a bien évolué. Les enfants sont plus difficiles qu’avant. Ils s’affir-
ment plus. Notre objectif, c’est de parvenir à transformer les ’’ non 
’’ en ’’ oui ’’ ! ’’. En poste depuis deux ans à l’école des Lavandes au 
Val Fourré, elle se réjouit de se sentir reconnue par les parents. ’’ Ils 
savent que nous avons beaucoup à leur apporter, à commencer 
par le langage. Lorsque tout au long de l’année, on voit les enfants 
évoluer, puis y parvenir, c’est magique ! ’’

Anastasia ATSEM depuis 8 ans
Le parcours d’Anastasia, actuellement ATSEM à l’école des Mi-
mosas au centre-ville est étonnant. Vendeuse chez Eurodif, place 
Henri-Dunant, durant quelques années, elle avait fait ’’ le tour du 
commerce ’’. ’’ Je laissais jouer les enfants devant ma caisse, ils 
venaient tout le temps vers moi ’’, se souvient Anastasia. Garder 
les enfants, c’est un peu une histoire de famille : ’’ Ma mère était 
nourrisse, ma tante également. Alors, lorsque j’ai réfléchi à ce qui 
pourrait me plaire, j’ai décidé de passer le CAP petite enfance. ’’

Anastasia est une dynamique jeune femme de 32 ans. Pas éton-
nant que les enfants aient envie de venir vers elle. ’’ J’aime appren-
dre des choses aux enfants. Le partage, l’autonomie, ce sont les 
bases de la vie. Je fais en sorte de leur transmettre des valeurs. ’’
Elle regrette que son métier soit méconnu. ’’ Il faut parfois partir 
en sortie scolaire avec des parents pour qu’ils se rendent compte 
de l’importance de notre métier. ’’ Un métier où la polyvalence est 
omniprésente. ’’ Nous démarrons à 7h15, et terminons certains 
jours à 18h. Durant la journée, nous assistons la maîtresse bien 
sûr, mais faisons aussi tout le reste : accueil périscolaire, cantine, 
rangement et nettoyage de la classe et des draps, activités dans 
la cour de récréation, etc. ’’

Cette année, Anastasia s’occupe aussi d’un enfant autiste. ’’ Bien 
sûr, c’est une charge mentale supplémentaire. Mais je suis formée 
pour assurer cet accueil et c’est très valorisant de sentir qu’on leur 
apporte quelque chose. ’’

« Les enfants ressentent notre 
bienveillance »

« J’aime apprendre aux enfants 
les bases de la vie  »



12

D
A

N
S 

M
A

 V
IL

LE

undi 25 septembre, le tableau La blanchisseuse, por-
trait de Philiberte Givort de Maximilien Luce s’est envo-
lé pour The Cleveland Museum 
of art (Ohio, États-Unis), bien 

protégé dans une caisse isotherme. 
Ce musée consacre une exposition in-
ternationale à Edgar Degas : Degas and the Laundress: Wo-
men, Work, and Impressionism (Degas et la blanchisseuse : 
femmes, travail et impressionnisme). L’œuvre de Luce sera 
mise en regard avec la production du maître (et celles d’autres 
artistes contemporains provenant notamment du Musée 
d’Orsay, de la Bibliothèque nationale de France, etc.) sur la 

thématique commune de la figure de la blanchisseuse pari-
sienne, visage social de la classe ouvrière féminine pauvre du 

début du 20e siècle. Depuis son entrée 
dans les collections en 1971, ce n’est 
que la 3e fois que cette toile est prêtée. 
Ce n’est pas chose rare qu’une œuvre 

exposée au Musée de l’Hôtel-Dieu voyage à travers le monde 
principalement en France mais également en Belgique, Suisse 
ou Allemagne. Rien que ces 5 dernières années, une soixan-
taine d’œuvres ont été mises à disposition d’autres musées. 
Mais c’est la première fois qu’un tableau de la collection du 
Musée se retrouve exposé outre Atlantique.

6 244 km, 1 océan, c’est l’étonnant voyage que va effectuer une œuvre 

de Maximilien Luce afin d’être exposée aux États-Unis.

L

CULTURE

Destination

Cleveland 

« C’est la première fois 
outre Atlantique »

6 244 km 
c’est l’étonnant voyage que va effectuer 
une œuvre de Maximilien Luce

 + 60 
œuvres ont été mises à 

disposition d’autres musées
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a Ville a donc décidé de mettre 
le paquet sur ce que le Maire et 
les élus considèrent comme ca-

pital : la propreté et le cadre de vie. ‘‘ La 
propreté est un service de proximité qui 
doit être géré par le Maire. Comment pou-
vons-nous déve-
lopper nos pro-
jets, lorsque la 
ville est aussi mal entretenue ? ‘‘, explique 
Raphaël Cognet. Le combat est un peu le 
même pour les espaces verts, dont l’en-
tretien était partagé entre la communauté 
urbaine et la Ville. ‘‘ Il y avait des aberra-
tions du type : sur un espace engazonné 
où figurait un massif de fleurs, la commu-
nauté urbaine tondait une partie qu’elle 
considérait être son périmètre, et laissait 
tout le reste de l’espace non entretenu… 
C’était ubuesque ! ‘‘, explique le Maire.

Cette réorganisation s’inscrit donc dans 
une volonté d’amélioration continue de la 
qualité du service rendu en renforçant no-
tamment la réactivité face aux attentes des 
habitantes et habitants de Mantes-la-Jolie. 
L’objectif est d’identifier rapidement les pro-

blématiques et de 
proposer des so-
lutions adaptées 

en temps réel. Le renforcement des équipes 
et la création d’un service ‘‘ relations avec 
les habitants ’’ au sein de la Direction de 
l’Espace public en est un exemple. Ainsi, 
pour mener à bien ces nouvelles missions, 
la Ville recrute actuellement 42 personnes 
pour les deux services, propreté et espaces 
verts. Les annonces sont d’ailleurs en ligne 
sur le site de la Ville. 
De fait, l’investissement en matière d’équi-
pement est massif : balayeuses méca-

niques, gloutons (aspirateurs de rues), ton-
deuses à gazon, véhicules, équipements 
pour les agents, le tout pour un total de près 
de 500 000 €.
Côté espaces verts, un soin particulier sera 
désormais apporté aux arbres avec une 
équipe dédiée, responsable du patrimoine 
arboré. Un chef d’équipe et trois agents se-
ront chargés de gérer les pieds d’arbres, les 
diagnostics phytosanitaires, etc. 
De même, deux personnes seront recrutées 
à la Ferme pédagogique : un animateur et 
un soigneur animalier. 
Une opération reconquête du territoire qui 
coûte 3 millions d’euros à la Ville, mais res-
tera totalement transparente pour le porte-
feuille des Mantaises et des Mantais. ‘‘ Et 
si après ça, les problèmes de propreté de-
meurent, nous ne pourrons nous en prendre 
qu’à nous ! ‘‘

C’est une volonté du Maire, Raphaël Cognet : reprendre à GPS&O la gestion de la propreté 

et des espaces verts de Mantes-la-Jolie. Cela sera chose faite au 1er janvier prochain. 

L

CADRE DE VIE

Propreté et espaces verts
reviennent dans le giron de la Ville

« Notre ville est sale ! »

500 000 € 
d’investissement
en matière d’équipement
pour la propreté de notre Ville



14

D
A

N
S 

M
A

 V
IL

LE

Un air de rose souffle sur Mantes-la-Jolie ce mois d’octobre. 
Engagée une fois de plus dans la lutte contre le cancer du sein, 
la Ville participe activement à la campagne nationale Octobre 
Rose et s’associe cette année à la Ligue contre le cancer et 
l’association La Note Rose pour proposer un programme varié 
d’événements visant à informer et prévenir le cancer du sein.

Cette maladie touche des milliers de femmes chaque année, 
mais un diagnostic précoce peut faire toute la différence : aug-
menter les chances de guérison, mais aussi réduire la néces-
sité de traitements invasifs.

Temps fort de cette initiative : la marche solidaire organisée 
le 14 octobre. La marche débutera sur le parvis de l’Hôtel de 
Ville à 10h et sera ponctuée d’un ‘‘ flash mob ’’ chorégraphié 

par l’association Start2Step. L’arrivée est prévue vers 12h sur 
la place Clémenceau du quartier du Val Fourré, où un village 
d’information et de prévention sera installé.

Plus d’infos :
z manteslajolie.fr

Comme tous les ans, Mantes-la-Jolie se joint à la campagne nationale de lutte contre le 

cancer du sein, Octobre Rose. Marche rose, lectures théâtralisées, expositions, le mois 

sera riche. Plus que jamais, la prévention est au centre de la campagne, parce que 90 % 

des cancers du sein détectés tôt, guérissent.

SOLIDARITÉ

Mantes-la-Jolie
s’illumine pour Octobre Rose 

 90%
des cancers du sein

détectés tôt guérissent
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ené par le cabinet Espelia de-
puis le mois de novembre 
2022, l’audit sur la commande 
publique livre ses premiers 

résultats.  Voulu par le Maire, Raphaël 
Cognet, cet audit a été mené conjointe-
ment à ceux sur la Police Municipale et 
l’Urbanisme (toujours en cours).

‘‘ La régularité financière et juridique qui 
entourent les pratiques de la commande 
publique sont pour mon équipe et moi, une 
priorité locale. Avec cet audit, l’objectif pour-
suivi est celui de la transparence et de la 
bonne éthique de la gestion locale en la ma-
tière ‘‘, explique le Maire, Raphaël Cognet.

Le diagnostic a abouti à 4 conclusions 
et 4 axes d’amélioration pour la Ville. Il 
est nécessaire de poursuivre les efforts 
de rationalisation et de performance en 
matière d’achats de fournitures et de ser-
vices. ‘‘ Je me félicite qu’aucune irrégula-
rité manifeste n’ait été relevée, tant pour 
les marchés publics que pour les contrats 
de délégation de service public. L’auditeur 
a émis des recommandations de bonnes 
pratiques pour améliorer notamment la 
qualité des pièces, leur lisibilité et leur sé-
curité juridique ‘‘, détaille le Maire. Bien sûr, 
des axes d’amélioration ont été soulevés. 
Ils passent notamment par une meilleure 
définition des besoins par l’ensemble des 

services, des actions de formation auprès 
des agents, la mise en place d’un suivi de 
l’exécution financière des marchés par la 
Direction des Finances et du Contrôle de 
Gestion. Fort de ces constats, l’auditeur a 
préconisé un plan d’actions dont le pre-
mière acte aura lieu à la fin de l’année. 

Le fil conducteur sera la moralisation de la 
vie publique locale et se concrétisera par 
une charte de déontologie de l’achat pu-
blic, prochainement soumise à délibéra-
tion du conseil municipal. Elle définira les 
règles de comportement et les standards 
d’éthique que les élus et les agents doivent 
respecter en matière d’achat public afin de 
prévenir les situations de conflits d’intérêt, 
de fraude et de corruption à l’échelle locale.

Lancé en novembre 2022 sur volonté du Maire, Raphaël Cognet, 

l’audit sur la commande publique est désormais terminé. 

M

Audit de la commande 
publique : une charte 
pour moraliser la vie
publique locale

« Avec cet audit, 
l’objectif poursuivi est 
celui de la transparence 
et de la bonne éthique 
de la gestion locale en 
la matière. » 

POLITIQUE
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aire le lien entre le passé et le pré-
sent, donner envie aux jeunes de 
s’intéresser et de s’emparer du pa-
trimoine de la Ville. Voici le défi que 

Marie-Christine Gomez-Géraud s’est lan-
cé. Ce professeur des Universités émérite 
a terminé sa carrière à Nanterre avec pour 
spécialité, la littérature Renaissance. Mais 
n’allez surtout pas dire d’elle qu’elle est his-
torienne. ‘‘ Je suis une littéraire ! ‘‘, appuie-
t-elle dans un sourire. Autrice de plusieurs 
ouvrages autour du thème du voyage, elle a 
notamment publié en 1999 ‘‘ Le Crépuscule 
du Grand Voyage - Les récits des pèlerins 
à Jérusalem ‘‘, un ouvrage de 1 000 pages 
aux éditions Champion. Mantaise de 1977 
à 1999, habitante de la commune de Vert 
depuis, Marie-Christine Gomez-Géraud a 
toujours eu un goût prononcé pour l’ico-

nographie religieuse. Elle porte donc très 
vite un grand intérêt à notre magnifique 
collégiale qu’elle étudie et décrypte sous 
presque toutes ses coutures. ‘‘ J’ai d’ail-
leurs rédigé La Bible de Mantes, un ouvrage 
qui évoque l’histoire de la collégiale, son 
espace structurant, j’y explique comment 
déambuler et méditer en même temps, j’y 
propose un décryptage iconographique et 
y rapporte des témoignages au cours du 
temps ‘‘, explique-t-elle. Outre sa passion 
pour cet édifice, le professeur qu’elle est, 
souhaite aussi transmettre. ‘‘ Alors que je 
visitais une cité abbatiale du 12e siècle dans 
la Meuse, je me suis rendue compte que la 
visite était réalisée par une patrouille de 
Jeunes Ambassadeurs du Patrimoine, qui 
suivent une formation par une historienne 
de l’art et se relaient pour les visites. ‘‘

Marie-Christine Gomez-Géraud est l’autrice de plusieurs 

ouvrages. Passionnée par la collégiale, elle tente aujourd’hui de 

transmettre son savoir aux plus jeunes.

F

ÉVÉNEMENT

Marie-Christine
Gomez-Géraud,
passer l’Histoire aux jeunes

rouvant cette idée prodigieuse, 
elle se demande rapidement 
comment l’appliquer à Mantes-
la-Jolie. De retour en ville, elle 

propose aux Amis de la Collégiale de 
créer en leur sein Les Jeunes au ser-
vice du Patrimoine. ‘‘ J’ai découvert que 
l’école Notre-Dame encourageait les 
jeunes à donner 20h de leur temps dans 
la vie associative. Je les ai contactés et 
plusieurs jeunes ont été intéressés par 
ce projet. ‘‘ Avec 6h d’enseignement 
théorique et 6h sur site durant les-
quelles Marie-Christine Gomez-Géraud 
tente de donner aux jeunes âgés de 7 

T
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à 17 ans les codes pour faire visiter la 
collégiale, l’aventure s’est très vite lan-
cée et rencontre déjà le succès. Si bien 
que Marie-Christine souhaiterait désor-
mais voir sa brigade s’étoffer. Présents 
tous les après-midi de l’été, les jeunes 
se sont relayés. ‘‘ Ils devaient être pré-
sents durant trois heures de perma-
nence pour attendre ‘‘ les visiteurs ‘‘. 
Ils ont tenu. ‘‘ Visite après visite, ils ont 
acquis de plus en plus de confiance, 
parfait leur apprentissage culturel et 
compris comment parler en public, ce 
qui n’était pas le plus simple. ‘‘ Si les 
retours sont positifs, l’expérience va se 

poursuivre, ‘‘ nous avons l’espoir de voir 
plus de monde se presser aux portes de 
la collégiale ‘‘, reconnaît Marie-Christine 
Gomez-Géraud. Dans la même veine, 
et toujours dans le but de transmettre, 
Marie-Christine Gomez-Géraud a créé 
Les Petits Explorateurs du Patrimoine, 
ouvert aux 8-15 ans. ‘‘ Nous réalisons 
des sorties comme par exemple, l’an 
passé, la bibliothèque Saint-Geneviève 
à Paris, où ils ont pu avoir sous les yeux 
des manuscrits anciens. ‘‘

Enfin, la troisième activité impulsée 
via les Amis de la Collégiale, c’est le 
théâtre. En 2018, elle met en scène un 
parcours crépusculaire au sein de la 
Collégiale. ‘‘ Plongés dans l’obscurité, 
le but était d’avancer vers des points 
lumineux où l’on découvrait peu à peu 
ce qu’est Noël. ‘‘ En juin l’année der-
nière, elle présente des saynètes en 
hommage au curé de Mantes, l’Abbé 
Dévé. ‘‘ Nous avons réussi à remplir la 
collégiale deux soirs durant ! ‘‘, se sou-
vient Marie-Christine Gomez-Géraud.
Dans l’ignorance quasi-générale, mais 
réussissant tout de même et avec très 
peu de communication à faire salle 

comble, elle a également mis en scène 
Bab el Jannah qui parle de l’exil. ‘‘ Nous 
sommes partis du thème ‘‘ c’est quoi 
devoir quitter son pays ? ‘‘, évoquant les 
juifs expulsés de Mantes-la-Jolie au 14e 
siècle. Nous sommes 25 dans la troupe 
et avons pu ainsi camper l’exilé par la 
guerre, la rêveuse, la femme qui se dé-
voile, l’exilée par amour. Une bonne par-
tie du terreau mantais nous a permis de 
remonter l’histoire universelle en expli-
quant que nous sommes appelés à vivre 
ensemble et que nous devons éprouver 
la différence à se comprendre. ‘‘

Une pièce qui sera présentée
le 18 novembre prochain à Versailles. 

Transmettre les richesses du patrimoine, 
voici la mission de Marie-Christine Go-
mez-Géraud qu’elle poursuit avec plaisir, 
se posant là comme une véritable pas-
seuse d’Histoire.

« Visite après visite, les jeunes ont acquis 
de plus en plus de confiance »
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adou Diallo, connu 
à Mantes-la-Jolie 
sous le surnom de Tonton Badou, 
est un sage. Sage au point de mettre 

sa carrière de comédien entre parenthèse à 
la naissance de son fils. ‘‘ J’avais promis à 
mon fils de lui donner la meilleure éducation 
possible. Alors je suis retourné à l’école pour 
me former aux sciences de l’éducation. Et puis, 
j’ai eu envie d’éduquer tout court. J’ai décroché 
un job d’intervenant théâtre aux Mureaux et là, 
j’ai adapté aux enfants la méthode Stanislavski 
(méthode d’enseignement d’art dramatique, ndlr). 
‘‘ Et puis, de fil en aiguille, il est devenu conteur 
africain et intervient régulièrement dans les 
écoles. Badou Diallo est mantais depuis 1984.
‘‘ Je suis né à Saint-Louis, située sur la côte 
nord-ouest du Sénégal. J’ai grandi à Dakar. Après 
un BTS en architecture, j’ai obtenu une licence en 
urbanisme. Grâce à ces études, j’ai pu décoder 
la ville de Mantes-la-Jolie. Encore aujourd’hui, 
cela m’aide à parler aux gens et à leur expliquer 
pourquoi la dédensification des quartiers est 
importante ‘‘, explique-t-il.
À son arrivée à Mantes-la-Jolie, il découvre la vie 
associative via l’association Vivre Ensemble. ‘‘ Le 
metteur en scène Ahmed Madani recherchait des 
comédiens amateurs pour sa pièce Les Français 
parlent aux Français. Je me suis retrouvé à 
jouer une Jeanne d’Arc noire. La passion du 
théâtre est née à ce moment-là. ‘‘ Badou Diallo 
veut alors devenir comédien professionnel. 

Au bon endroit au bon moment, il rencontre 
Jean-Claude Penchenat alors directeur d’un 
théâtre parisien. ‘‘ Nous sommes en 1989 et 
il prépare le bi-centenaire de la Révolution. 
Il cherchait quelqu’un pour incarner Nelson 
Mandela. J’ai décroché le rôle et nous sommes 
partis en tournée nationale. ‘‘ S’ensuivra L’Os 
(sorte d’Avare version africaine) avec Dominique 
Magloire, de nouveau mis en scène par Ahmed 
Madani, pièce avec laquelle il partira faire le 
tour de France pendant deux ans.  Après cela, 
il fait une pause, reprend ses études et se met 
à chercher un stage au Foyer des Jeunes 
Travailleurs. ‘‘ Je devais rester 3 semaines, je 
suis resté 3 ans. Ensuite, je suis rentré comme 
éducateur pédagogique au collège André Chénier 
où j’ai travaillé pendant 10 ans. J’y animais un 
atelier théâtre. Un professeur de français voulait 
travailler sur des contes. Je lui ai proposé ceux 
que me racontait la dame qui s’occupait de 
moi lorsque j’étais petit. ‘‘ Son contrat finissant, 
il se lance ensuite comme conteur africain en 
autoentrepreneur. ‘‘ Maintenant, je travaille dans 
les écoles de la maternelle au lycée, les centre-
sociaux et même à l’Établissement pénitentiaire 
pour mineurs de Porcheville. Et j’ai surtout 
cette immense impression d’être utile. Quand 
les enfants me disent à la fin de mes 
interventions : ‘‘ Tu reviens quand 
Tonton ? ‘‘, c’est ma légion d’honneur. ‘‘

Badou 
Diallo

« Une immense 
impression

d’être utile »

« J’ai eu envie 
d’éduquer tout 
court »

Plus d’infos :
z tontonbadou.com
m 06 47 43 09 64.

Badou Diallo est un conteur africain. Habitant de la tour 

Mercure, il intervient régulièrement dans les écoles.

B



« Relancer 
les échanges 
linguistiques, 
culturels ou 
sportifs : un 
souhait »

Plus d’infos : Vous avez un projet ou sou-
haitez devenir bénévole ? N’hésitez pas à 
contacter le comité de jumelage 
k contactassociations@manteslajolie.fr

es 16 et 17 septembre dernier, à 
l’occasion des Journées Euro-
péennes du Patrimoine, les ama-
teurs d’orgue ont pu apprécier le 

concert du jumelage. Mahela Reichstatt, 
organiste à la cathédrale de Schleswig a 
donné un récital sur les trois orgues de la 
Collégiale, en réponse à celui donné par 
David Hirst, organiste de Notre-Dame de 
Mantes, en août dernier à Schleswig.
Car oui, le comité de jumelage est actif, et 
l’envie de le faire encore monter en puis-
sance bien présente. Aux manettes de 
cette association depuis un an, après que 
le regretté Michel Sevin y ait consacré 
beaucoup d’énergie, Frédérique Gavarin a 
très envie de relancer les échanges entre 
Mantes-la-Jolie, Schleswig (Allemagne), 
Hillingdon (Angleterre) et Maïa (Portugal).
‘‘ J’aimerais beaucoup que nous réussis-

sions à relancer les échanges linguistiques, 
culturels ou sportifs entre les jeunes, car 
c’est eux qui feront perdurer ce jumelage 
dans le temps ‘‘, explique la présidente. 
Un souhait partagé par le Maire, Raphaël 
Cognet et son adjoint aux associations, Oli-
vier Barbier. 
La crise sanitaire puis la crise économique 
ont eu raison de pas mal d’initiatives. Et 
pour bien vivre et avancer, le comité de ju-
melage a également besoin d’être entouré 
de bénévoles qui ont envie de mettre la 
main à la pâte. 
‘‘ Nous sommes prêts à étudier dans le 
cadre du jumelage des projets proposés, 
par exemple, par des associations de la 
Ville. L’ASM football et canoë ont déjà ré-
alisé des échanges sportifs, le Lions Clubs 
est aussi en lien avec des membres de 
Schleswig. Même les pompiers de Ma-

gnanville entretiennent des liens d’amitié 
avec les pompiers allemands ‘‘, explique 
à son tour Nadine Wadoux, ancienne pré-
sidente du comité de jumelage et actuelle 
adjointe au maire en charge des seniors.
En octobre 2024 par exemple, plusieurs 
chorales chanteront ensemble dans le 
cadre du comité de jumelage et donneront 
un grand concert commun. 
D’ici là, ‘‘ nous aimerions beaucoup réussir 
à inviter les élus de Schleswig à Mantes-
la-Jolie, histoire de réussir à impulser une 
dynamique commune. ‘‘
  

19

Schleswig, Hillingdon, Maïa,
un jumelage en pleine redynamisation

Recréé en 2008 sous sa forme actuelle, le comité de jumelage vient 

d’organiser plusieurs événements et de faire le point sur les projets en cours.

COOPÉRATION

Le saviez-vous ?   La ville de Mantes-la-Jolie est engagée depuis le 13 juillet 1958 
par la signature d’un serment de jumelage tripartite avec les Villes de Hillingdon et de 
Schleswig. La signature d’une convention avec la Ville de Maïa le 25 novembre 2000 
est venue renforcer cet axe d’amitié et de coopération en Europe. Ce jumelage traduit 
la volonté de créer des liens avec une collectivité européenne dont est originaire la 
première communauté européenne de Mantes-la-Jolie. 
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Brandon Masele et Laura Defretin nous proposent avec Memento un retour aux 

sources en mêlant leurs deux styles de danse hip-hop et électro. C’est une pièce 

au parcours immersif dans l’intime des chorégraphes et de leurs interprètes.

Chorégraphes : Laura « Nala » Defretin, Brandon « Miel » Masele | Interprètes : Laura Nala / 
Miel / Filipe / Myax / Motoko / Joyce | Création lumière : Judith Leray | Création musicale : 
KCIV - NiKiT - Jm Beats | Création costumes : Mathilde Lhomme

T20H30 > 21H30 (ouverture des portes dès 19h30)
o Espace Brassens | 18, rue de Gassicourt
m 01 34 76 48 41 z manteslajolie.fr
k billetterie.leb@manteslajolie.fr
t Plein tarif : 15€ | Tarif réduit : 9€ | Tarif abonnement : 7€
      Sur réservation
A Tout public (+ 6 ans)

JUSQU’AU 13 NOV.
Exposition « Raymond 
Marabout – Un architecte 
Art Déco à Mantes-la-Jolie »
Musée de l’Hôtel-Dieu
m 01 34 78 86 60 
z manteslajolie.fr

JUSQU’AU 14 OCT.
Voyages au cœur
de l’Afrique : Littérature 
et exposition de peintures 
aux couleurs du continent 
africain
Adultes | Médiathèque
G.-Duhamel | Gratuit
z manteslajolie.fr
m 01 34 78 81 01

DIMANCHE 1ER OCT.
Visite guidée des collections 
permanentes médiévale et 
Maximilien Luce
15h > 16h | Musée de 
l’Hôtel-Dieu | Payant sur 
réservation 
z manteslajolie.fr
k reservation.patour@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 86 60 

4, 11, 18 & 25 OCT.
L’heure du conte
16h > 17h | Médiathèque
G.-Duhamel | Dès 3 ans 
Gratuit
z manteslajolie.fr
m 01 34 78 81 01

SAMEDI 7 OCT.
• Rencontre littéraire : 
présentation des coups de 
cœur des lecteurs et des 
bibliothécaires (rendez-vous 
récurrent tous les premiers 
samedis du mois)
10h>12h | Adultes | 
Médiathèque G.-Duhamel | 
Gratuit sur inscription 
z mediatheque.duhamel@
manteslajolie.fr 
m 01 34 78 83 56 

• Atelier « Création de 
parachute » dans le cadre
de la Fête de la Science
10h30 > 12h & 14h > 15h30 
| 6-8 ans & 9-11 ans | 
Médiathèque G.-Duhamel | 
Gratuit sur inscription
k mediatheque.duhamel@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 83 55

DIMANCHE 8 OCT.
Festival International 
d’Orgue de Mantes-la-Jolie

DANSE

Memento
par la Compagnie 
Mazelfreten
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de l’association ‘‘ Les 
Grandes Orgues de Mantes ‘‘
16h | Collégiale Notre-
Dame | Participation libre
k contact@go-mantes.com
z manteslajolie.fr
m 06 84 79 39 48

12 & 14 OCT.
Journées nationales
de l’architecture
• Jeudi 12 octobre
19h | Conférence autour 
de l’exposition Raymond 
Marabout | Musée de 
l’Hôtel-Dieu | Tout public
• Samedi 14 octobre
14h30 | Circuit pédestre & 
bus autour de l’exposition 
Raymond Marabout | 
Pavillon Duhamel | Dès 6 
ans | Gratuit sur inscription 
z reservation.patour@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 86 60 

DU 16 OCT.
AU 18 MARS
Cycle de cours
d’histoire de l’art
« L’impressionnisme,
hier et aujourd’hui »
18h30 > 20h | Pavillon 
Duhamel | Sur inscription
k reservation.patour@
manteslajolie.fr 
m 01 34 78 86 60 

SAMEDI 21 OCT.
• Atelier « Petit architecte 
de Mantes »
14h30 > 16h | Musée de 
l’Hôtel-Dieu | Dès 4 ans
Payant sur inscription
k reservation.patour@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 86 60

• Atelier « Système solaire » 
dans le cadre de la Fête de 
la Science
14h > 15h30 | 6-8 ans 

Médiathèque L.-Aragon 
Gratuit sur inscription
k mediatheque.aragon@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 99 88

• Atelier « Sonde spatiales 
et satellites » dans le cadre 
de la Fête de la Science
16h > 17h30 | 9-12 ans | 
Médiathèque L.-Aragon | 
Gratuit sur inscription
k mediatheque.aragon@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 99 88

MERCREDI 25 OCT.
Visite/Atelier modelage 
d’argile « Des monstres
à la collégiale »
14h30 | Musée de l’Hôtel-
Dieu | Dès 6 ans | Payant 
sur inscription
k reservation.patour@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 86 60

SAMEDI 28 OCT.
Visite guidée
du cimetière Duhamel
15h > 16h30 | Cimetière 
Duhamel | Payant sur 
inscription
k reservation.patour@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 86 60

DIMANCHE 5 NOV. 
• Visite libre 
Musée de l’Hôtel-Dieu 
Gratuit
• Visite guidée
de l’exposition
« Raymond Marabout,
un architecte Art Déco
à Mantes-la-Jolie »
15h > 16h | Musée de 
l’Hôtel-Dieu | Payant sur 
inscription
k reservation.patour@
manteslajolie.fr
m 01 34 78 86 60

VENDREDI 10 NOV.
Rencontre littéraire : 
présentation des coups de 
cœur des lecteurs et des 
bibliothécaires
20h | Adultes | Médiathèque 
G.-Duhamel | Entrée libre
z manteslajolie.fr
m 01 34 78 81 01

DU 30 SEPT.
AU 6 OCT.
Salon Arbustes
Art contemporain
Agora
z salon-arbustes.com

JUSQU’AU 15 OCT.
Le Off du Éole Factory 
Festival
Programme complet sur
z eolefactoryfestival.
com/p/le-off/

DIMANCHE 1ER OCT.
Concert de l’Orchestre 
à cordes de la Garde 
Républicaine
16h | Collégiale Notre-Dame 
Tout public | Payant sur 
réservation
z my.weezevent.com/
concert-garde
m 06 42 27 51 90 

DU 1ER AU 8 OCT.
Semaine bleue
« Vieillir ensemble,
une chance à cultiver »
Atelier poterie, scapbooking, 
lecture théâtralisée, projection 
cinématographique, 
gymnastique douce, bien-être, 
yoga, loto… | Activités gratuites 
Programme complet 
z manteslajolie.fr

MERCREDI 4 OCT.  
Tonte des moutons suivie 
d’une visite guidée 
14h | Ferme pédagogique
Gratuit

SAMEDI 7 OCT.  
Concert « Éric Toulis
& Lou Volt »
présenté par Les 4 Z’Arts 
20h30 | Espace Brassens 
Infos et billetterie 
m 09 63 65 96 18 

DU 10 AU 15 OCT. 
Semaine du savoir-faire 
Mantais 
Centre-ville | Programme 
complet z manteslajolie.fr

VENDREDI 20 OCT.   
Spectacle Danse
« Memento » 
20h30 : spectacle | 19h30 : 
ouverture des portes et du 
bar | Espace Brassens | Dès 6 
ans | Payant sur réservation
k billetterie.leb@
manteslajolie.fr
m 01 34 76 48 41 

VENDREDI 10 NOV.  
Concert « The Golden Gate 
Quartet » dans le cadre de 
Blues sur Seine
20h : concert | 19h30 : 
ouverture des portes | 
Collégiale Notre-Dame | 
Payant sur réservation
k billetterie@blues-sur-
seine.com
m 01 30 92 35 38 

 LUNDI 2 OCT.   
Conseil municipal
19h | Salle du conseil, Hôtel 
de Ville | Accès libre

MERCREDI 4 OCT. 
Permanence vaccinale 
10h > 12h | Centre médico-
social Frédéric-Chopin | 
Gratuit | Uniquement sur RDV 
z Doctolib.fr
m 01 30 22 42 36 

MERCREDI 18 OCT.    
Permanence vaccinale
14h > 16h30 | Centre 
médico-social Frédéric-
Chopin | Gratuit | 
Uniquement sur RDV 
z Doctolib.fr
m 01 30 22 42 36

6 & 20 OCT.    
Permanence
vaccinale BCG
9h > 12h | Centre médico-
social Frédéric-Chopin | 
Gratuit | Uniquement sur RDV 
m 01 30 22 42 36
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‘‘ Aujourd’hui, on 
s’évertue à continuer tout 
ce qu’il a entrepris, on 
va perpétuer sa vision. 
J’espère le rendre fier de 
tout ce qui sera fait. ‘‘

DISPARITION

iplômé de 
Sciences-Po, 
François-Xavier 
passe par diverses entreprises 

privées. Mais très vite, lui vient la vocation 
de l’Économie Sociale et Solidaire (ESS) et il 
ouvre sa propre entreprise d’insertion dans 
le nettoyage de véhicule, ‘‘ qui n’a pas bien 
fonctionné ‘‘ confie Roberto Moreira, directeur 
général délégué de Val Services, avant d’ajou-
ter ‘‘ C’est à ce moment-là que l’aventure Val 
Services a commencé ‘‘. 

Acharné de travail, ambitieux et détermi-
né, François-Xavier a développé la société, 
‘‘ À l’origine nous étions une association, 
puis, il a fait évoluer Val Services en Société 
coopérative d’intérêt collectif (Scic) ’’, nous 
explique Roberto Moreira. ‘‘ Grâce à lui, c’est 
toute l’équipe qui a grandi, il nous a inculqué 
des valeurs fondamentales et surtout celle 
de ne jamais se fixer de limites. Car comme 
il disait : ‘‘ La croyance en des limites fait des 
gens limités ’’. ‘‘

Sa famille, son moteur
Au travail comme dans la vie, FX de son sur-
nom, affichait la même philosophie : aller de 
l’avant. Papa de trois garçons Charles, Fran-

çois et Max et compagnon d’Hélène, ‘‘ son 
soleil ‘‘, sa famille était son moteur. ‘‘ Il nous 
répétait sans cesse qu’Hélène et ses enfants 
avaient fait de lui un homme meilleur ‘‘, dévoile 
Roberto Moreira. ‘‘ Je pense que l’autisme 
d’un de ses fils a été un élément déclencheur 
de sa vocation d’aider les autres. ‘‘

Au-delà du patron qu’il était, FX a pris 
Roberto Moreira sous son aile : ‘‘ La pre-
mière fois que je l’ai vu, il m’a parlé de son 
projet de Scic, en 30 min il m’a convaincu. 
Dès lors, on a bâti une relation de confiance 
basée sur l’honnêteté. On était cash l’un 
envers l’autre ce qui nous a valu des ac-
crochages durs. Un jour, il est venu dans 
mon bureau et m’a dit ‘‘ on a une relation 
très étrange j’ai l’impression de fonctionner 
comme avec mon enfant ‘‘. Et ça m’a mar-
qué car pour moi il était comme un père. ‘‘

François
Xavier

Signerin  
un patron, un ami,

un père
François-Xavier Signerin, emblématique PDG de l’entreprise 

d’insertion Val Services nous a quittés le 4 août dernier 

à l’âge de 65 ans. Entier, bienveillant et doté d’une forte 

personnalité, il a marqué ceux qui ont croisé son chemin. 

D

« Pour moi il était
comme un père »

Quid de
Val Services ?
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pratiques
Numéros de téléphone
Hôtel de Ville : 01 34 78 81 00
Mairie de Gassicourt : 01 34 78 99 99
Police environnement : 01 34 78 81 39
Service Vie des quartiers : 01 34 78 97 86
Sous-préfecture : 01 30 92 74 00
Boutique Bus : 01 30 94 77 77
Sotrema : 01 30 98 36 40
Point Information Tourisme : 01 34 78 86 60
Police/Urgences : 17 ou 01 30 94 82 10
Police municipale : 01 34 78 83 80
Gendarmerie : 01 34 00 18 00
Pompiers/Urgences : 18
Hôpital/Urgences : 01 34 97 42 92
Hôpital François-Quesnay : 01 34 97 40 00
Samu/Urgences : 15

Horaires de l’Hôtel de Ville
et des mairies de quartier
Quel que soit votre lieu de résidence, l’Hôtel 
de Ville et la mairie de quartier de Gassicourt 
vous accueillent, vous informent et vous 
orientent pour toutes vos démarches 
administratives.

• Du lundi au vendredi de 9h à 12h
  et de 13h à 17h.
• Le mardi, nocturne jusqu’à 19h
  uniquement à l’Hôtel de Ville.
• Le samedi de 9h à 12h.

Certaines démarches administratives 
nécessitent un rendez-vous
(par ex : le dépôt de dossiers de mariages). 
Pour en savoir plus : 01 34 78 81 00.

• Hôtel de Ville : 31, rue Gambetta.
• Mairie de Gassicourt : place Paul-Bert.
• Mairie de Val Fourré : place Clemenceau, 
  Centre commercial Mantes 2.

manteslajolie.fr

Les plaquettes sont belles, les millions d’euros 
arrivent… Le maire s’obstine dans une logique 
de démolir… Nous avons voté contre le dernier 
avenant de l’ANRU qui prévoit même une 
augmentation de 509 à 747 démolitions à 
Mantes ! Autant nous étions favorables aux 
premières démolitions, nécessaires pour 
désenclaver le quartier, autant aujourd’hui, 
il faut faire autrement. Cela devient une 
aberration en pleine crise du logement et alors 
que les ressources et matières premières sont 
précieuses… Cela se passe de manière parfois 
choquante : • La mairie s’obstine à démolir la 
tour Jupiter, une copropriété. Expulsé, aucun 
des propriétaires ne peut retrouver un logement 
identique alors qu’ils y ont mis, pour la plupart, 
toutes leurs économies… • Les locataires de la 
rue Mozart, dont l’immeuble sera démoli, sont 
soumis à des pressions inacceptables de la 

part du bailleur CDC habitat pour accepter 
des relogements, même s’ils ne sont pas 
conformes à leurs besoins ou attentes. Or, il 
s’agit pour la plupart de retraités qui vivent 
mal cette situation et en souffrent. Sans parler 
de l’état déplorable de l’immeuble, des parties 
communes...qui sont à peine entretenus 
puisque voués à la démolition…Sauf qu’ils 
continuent à payer 100% des charges… Où est 
l’humanité dans tout cela ? Nulle part. C’est 
bien ce qui nous fait réagir . Ces habitants 
n’ont reçu aucun soutien réel de la ville. De 
beaux discours du maire en réunion publique 
mais rien de concret… Les enjeux sociaux et 
humains des restructurations urbaines sont 
totalement méprisés. C’est grave.
Rejoignez-nous : www.printemps-mantais.org
E-mail : contact@printemps-mantais.org
 

Si ce n’est pas une hécatombe, ça y ressemble ! 
Il y a bien longtemps que le commerce mantais 
n’avait pas traversé période aussi délicate. 
Entre les travaux réalisés simultanément en 
ville qui rallongent les temps de parcours des 
automobilistes et les décisions municipales 
qui pénalisent gravement les commerçants, 
il ne faut pas s’étonner de voir les boutiques 
désertées.
Plutôt que de longs commentaires, regardons 
factuellement la situation. En remontant du 
pont qui enjambe la Seine jusqu’à l’Hôtel-de-
Ville, la liste des commerces qui ont baissé le 
rideau est impressionnante : 11 des 61 locaux 
commerciaux soit 18 % des lieux concernés 
sont désertés. A l’heure où nous écrivons ces 
lignes, les enseignes Merode, Burton, Camaïeu, 
le Roi de la vaisselle, Micky chaussures, De 

Neuville, UnikCity, Alex, Alma, Fontenoy et 
Hawaï ont cessé leurs activités. Place du 
Marché au blé, ce sont 22 % des commerces 
soit 5 sur 22 qui sont passés de vie à trépas : 
Le Coq Hardy, Prétexte, Kidiliz, Mon égo et une 
boucherie pour être précis.
Ceux qui sont encore ouverts sont frappés 
de plein fouet par les travaux place Saint-
Maclou avec une perte importante de leur 
chiffre d’affaires depuis la mise en place des 
palissades et l’abattage des arbres. Toujours 
place Saint-Maclou, on peut aussi s’interroger 
sur l’appel à projet qui doit permettre de trouver 
un remplaçant à Mezzo di Pasta.
Alors même que la durée annoncée des 
travaux demeure aléatoire.
Mantes Unie pour l’Avenir

La réorganisation des services et la 
reprise en main de nos compétences vont 
nous permettre d’apporter concrètement 
des réponses aux sollicitations des 
habitants. Après avoir relancé la politique 
évènementielle en organisant pour vous 
des animations populaires et de qualité 
comme les prochaines Médiévales, après 
avoir renouvelé notre politique en faveur des 
associations pour favoriser l’engagement 
des bénévoles, nous rendons la politique 
culturelle plus ambitieuse. Le passé royal 
de la Ville, son histoire et son patrimoine 
sont très riches. Grâce à la culture, nous 
souhaitons lier le présent et l’avenir pour ainsi 
faire de notre commune, une ville-monde. 
Enfin, Mantes-la-Jolie a une programmation 
culturelle digne ! Mais depuis notre élection, 
il y a plus d’un an, c’est aussi petit à petit 
que nous reprenons en main également la 

politique sociale avec une gestion au plus 
près du terrain pour une réactivité plus 
efficace. Le succès des portes ouvertes des 
Centres de Vie Sociale au mois de septembre 
a démontré que nous étions sur la bonne 
voie, tout comme la modernisation de notre 
Centre Communal d’Action Sociale à l’Agora 
qui permet dorénavant d’accompagner plus 
d’habitants dans leurs démarches et d’être 
ainsi plus opérationnels. Cette politique des 
petits pas, et de la preuve par les faits, est 
nécessaire dans une ville qui a réellement 
besoin d’unité et de cohérence.
Un Nouveau Cap
pour Mantes-la-Jolie

DIRECTEUR DE LA PUBLICATION
RAPHAËL COGNET
RÉDACTRICE EN CHEF
CÉLINE EVAIN
RÉDACTION, PHOTOS,
SECRÉTARIAT DE RÉDACTION
CÉLINE EVAIN + DIANE CARLOTTI + 
MARIE-CÉCILE LECLERCQ + ILANA LEITE 
MACHADO + AGATHE SANANIKONE + 
VANESSA CHAPELLE
PHOTOGRAPHE
SEBASTIEN DAILLEUX + ANTHONY LENCLUD
CONCEPTION
ALEXANDRE RENAULT + YANN BARAZER
IMPRESSION
IROPA

DIRECTION DE LA COMMUNICATION
ET DES RELATIONS PUBLIQUES
HÔTEL DE VILLE : 31, RUE GAMBETTA
BP 1600, 78201 MANTES-LA-JOLIE CEDEX

k communication@manteslajolie.fr
m 01 34 78 81 32

VOUS SOUHAITEZ RÉAGIR AUX ARTICLES
DE MANTES-LA-JOLIE MAGAZINE ?

k communication@manteslajolie.fr

Tribunes libres

L’ENVERS DU DÉCOR DES DÉMOLITIONS : OÙ EST L’HUMAIN ?

COMMERCE : C’EST L’HÉCATOMBE 

ÇA BOUGE DANS NOTRE VILLE ! 



J’aime ma ville,
je m’engage

k reserve.citoyenne@manteslajolie.fr
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